
QiK- tu me piL'pîirais un tt-rriltlo .sn[)})lico
'

i

'iO V(Mili'oiil1K', et l;t mci pourtsi- au bas des siiiiglotn

Dos soupir.- i)luspr(>ron(lrtfju'(Mi riiiTicux soir Jaiitoruno
Oh (iiillit la t(;in}H'tf, erjj:;l(»ut:ir sous U-s Ilots,

Les .seuls êfn's qu'alors i'a»>uais .... hélas ' persouno,

N'avait oncor tnuil)lc l'asilr ilu [joclicur,

Et moi j<' ne savais (ju'uu seul mot : — le Boulieur.

Ecoute l'autre voix qui so lauieute -- Ecoute!

C'est la voix du Pas-st^,.... tu devines sars doute !

I
ni

Aumis-tu pai- liasard, souvenir do ce jour,

Où .l'étais absorbée en quel(}ue profond rêve ?

Ma paupit'^re pensive et brillant, d'nnionr,

Semblait firer bien loin, sut ([Utdque vajîue grève
;

(Jonime un «(uubre uiuige on r^o cache l'éclair.

Sous un voile de pleurs, se d<Tobait ma vue ;

Et mou front était pale et mt)n Ame abattue ;

Oar j'avais dans le cœur, plus d'un prés;ige am.i.
'1 u t en vins doucement, comme juou .ingc; (.,1 soritre

Me consoler encor, par quebjue doux ni(;ns.>nge
;

Ta caressante main, serja plus tendr.-mDit

La mienne abundoiiiiée ;—01. ! Dieu comme mni urne
D"un terrible irisson tressaillit cet instant !

Comme si de mes jours, nu eut cmpe la trame.

l


